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Mes lettres du 25/11.01, du 22/01/02 et du 24/03/02

Monsieur le Député-Maire,


Antibois depuis 55 ans, j’ai l’honneur de m’adresser à vous faisant appel à votre compréhension certaine. Voici plusieurs décennies que nous nous connaissons très très bien. 

· Ma demande d’implantations de micocouliers sur toute la longueur de l’avenue de la Rostagne, depuis le Lycée Audiberti jusqu’au Chemin des Sables n’a toujours pas été concrétisée. Les implantations sont techniquement très réalisables. Les riverains et moi-même très souvent piétons souffrons de la canicule persistante toutes les années de Juin à fin Septembre.

Je n’ai jamais reçu de réponse suite à mes 3 dernières lettres (réf. ci-dessus) adressées à Monsieur Jacques Filiaggi. Je vous remercie de revoir ce problème très important pour tous les riverains.

· Chemin des Sables 
Il a été abattu très rapidement 4 arbres de haute futaie en avril et mai 2002 non malades devant la copropriété « Césaré » 30 Chemin des Sables et devant l’Hôtel « Ambassadeur » afin que les autocars puissent profiter d’un stationnement plus pratique, là encore vive la canicule pour les piétons.

· Boulevard Albert Ier

Actuellement se construisent 3 immeubles super-massifs de 24 m de hauteur et plus, adieu les splendides orangers et clémentiniers. La supression des espaces verts est scandaleuse, tout cela au profit des bunkers qui feraient peur aux allemands de la dernière guerre.

Antibes se transforme hélas en « cité dortoir » car les logements construits sont inoccupés en moyenne 10 mois sur 12, tel le style « Fatepur Sikkri » aux Indes ! 


Vos services d’Urbanisme doivent sérieusement respecter la Nature, tellement essentielle à l’Homme  et à son équilibre physiologique. Je vous cite Nicolas Hulot, Harom Tazieff, le Commandant Cousteau, P. E. Victor et bien d’autres. 


Le béton hideux ne fera qu’accentuer la couche d’ozone perturbée, le vacarme inutile et imbécile des quatre et deux roues ainsi que leurs pollutions font qu’actuellement Antibes est déjà saccagé à 70% au moins. 


Je plains les habitants de l’Avenue Robert Soleau, du Boulevard Foch, du Boulevard Wilson, du Boulevard Albert Ier, du Chemin des Sables et bien d’autres artères de la Ville, où, la nuit venue, les engins motorisés dépassent allègrement les 100-120-140km/heure et d’avantage.


Nous avons tous, par notre laxisme et excès de bien-être néfastes pour l’Homme, transformé la Côte-d’Azur en Côte du Diable dans toute sa perversité.


J’espère que ma franchisse servira à sauver d’Antibes ce qui peut encore l’être.


Veuillez agréer, Monsieur le Député-Maire, l’assurance de mon désarroi et de ma parfaite considération.

